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 Mes frères, je voudrais vous inviter à reprendre ensemble le 1
er

 verset de la 2
ème

 lecture que nous 

avons entendue qui était tirée de la lettre aux Hébreux. 

En effet la nouvelle traduction a omis une petite incise qui avait – je pense - toute son importance, surtout 

lorsqu’on n’a pas le texte sous les yeux. 

Je vous relis le verset en question : 

Frères en entrant dans le monde, le Christ dit : et de citer alors le Psaume 40 : Tu n’a voulu ni sacrifice ni 

offrande, mais tu m’as formé un corps, etc...  

Ils ont enlevé « d’après le Psaume ». On lisait donc : “En entrant dans le monde, le Christ dit, d’après le 

Psaume, tu n’a voulu ni sacrifice ni offrande,... 

 

 Si je relève cela, c’est pour que nous comprenions qu’à l’origine de Noël, il n’y a pas un coup de tête 

de Dieu qui un beau matin s’est dit : tiens, si j’envoyais mon Fils faire une promenade sur la terre !  

 Dieu n’est pas entré dans notre Histoire de façon désordonnée, par caprice, saute d’humeur ou que 

sais-je, comme toutes les histoires mythologiques le font pour leurs déesses ou leurs idoles... 

 Non! Le Fils de Dieu est entré dans notre monde selon ce qui est écrit dans le livre ou selon une 

traduction peut-être plus explicite selon les Écritures. 

 

 Autrement dit, en entrant dans le monde, le Christ s’est inséré dans ce grand élan jaillit du Cœur de 

Dieu qui le mobilise depuis des siècles dans la fidélité à la Promesse qu’Il avait faite au soir du péché 

originel et que l’on trouve dans le livre de la Genèse: “Je mettrai une hostilité entre toi et la femme, entre ton 

lignage et le sien. Il t’écrasera la tête et tu l’atteindra au talon”... 

 

 Depuis le jour de la chute d’Adam et Eve, Dieu n’a toujours eu - et n’a toujours ! - qu’un désir, son 

cœur a toujours eu - et n’a toujours ! - qu’un seul mouvement, qu’un seul mobile: aller à la rencontre de 

l’homme pour lui manifester son amour plein de tendresse et de miséricorde et arriver à le sauver de sa 

condition pécheresse... 

 Toute l’Écriture est la réalisation de cette Promesse faite à Adam et Eve. 

 Toute l’Écriture est marquée par ce grand mouvement descendant de Dieu vers l’homme pour 

ramener l’homme à Lui, l’élever dans les splendeurs de sa vie divine.  

 Dieu est sans cesse à la conquête de l’homme jusqu’à vouloir le rejoindre dans l’abîme des 

profondeurs où l’homme peut se cacher dans sa folie pour le prendre sur ses épaules et le ramener dans les 

frais pâturages, comme l’exprime le logo de l’année de la Miséricorde ! 

 

 Voilà pourquoi la 2
ème

 lecture nous a rapporté cette phrase du Christ à son Père: “Me voici, je suis 

venu pour faire ta volonté, ainsi qu’il est écrit de moi dans le Livre (dans les Ecritures)”. 

 

 

 

 Voilà aussi pourquoi, sur terre, celle qui fut choisi pour être la Mère du Fils de Dieu se faisant homme 

- ayant prononcé son « Fiat » à ce plan divin - fut entrainée dans ce mouvement du Fils envoyé par le Père 

pour aller à la rencontre des hommes afin de les sauver.  

Ainsi, nous disait l’Evangile, elle “se mit en route avec empressement, rapidement, en hâte”. Elle ne pouvait 

rester statique ! 

  

 Le Christ était là - en elle - pour aller à la rencontre de l’homme et le sauver...  

 

 Dans sa grande sainteté, Notre Dame entra ainsi pleinement dans le plan du salut des hommes ! 

Grandeur de son Fiat et de sa mission ! Premier porte à porte de l’Histoire du Salut du Nouveau Testament ! 

 



 Élisabeth ne s’y trompe pas en s’écriant: “D’où m’est-il donné que la mère de mon Seigneur vienne 

jusqu’à moi ? Car lorsque tes paroles de salutation sont parvenues à mes oreilles, l’enfant a tressailli 

d’allégresse en moi”... 

 

 Élisabeth, et surtout Jean Baptiste, le prophète de l’Heure du salut, ont bien perçu ce mouvement de 

Dieu vers eux, par Marie... D’où ce tressaillement d’allégresse ! Par Marie, Dieu vient à moi ! dans ma 

demeure !!! 

 

 Mes frères, ne soyons pas insensibles à ce dérangement du ciel pour nous ! Dieu vient à nous depuis 

la fondation du monde ! 

 

 Pourrions nous être de marbre devant ce si long chemin parcouru par Dieu dont nous parlent les 

Écritures... tout cela pour venir à notre rencontre? 

 

 C’est pour nous que Dieu pris le soin de former le peuple élu, c’est pour nous qu’il envoya ses 

prophètes, c’est pour nous qu’il appela Abraham, Moïse... 

 C’est aussi pour nous qu’il a choisi Marie, fille de Sion... 

 C’est pour cela que la Très Sainte Vierge Marie a prononcé son « Fiat », a conçu du Saint Esprit et 

s’est mise en route rapidement vers une ville de Judée... 

 

 Comprenons-nous cela ? Comprenons-nous qu’aujourd’hui encore Notre Dame, fait partie du plan de 

Dieu quand Il veut venir jusqu’à nous ? 

 

 Accueillons dès à présent dans notre prière celle qui a conçu en elle Dieu qui s’est fait homme et qui 

dès lors reste le « porche » d’entrée par lequel le Seigneur vient à nous ... 

 Regardons Notre Dame portant Celui qui porte-tout qui vient à nous... 

 

 Il y a un usage qui commence à se répandre pour les crèches qui consiste à mettre durant l’Avent un 

santon de la Vierge Marie enceinte jusqu’à ce qu’il soit remplacé par le santon habituel où nous la voyons 

agenouillée près de Jésus nouveau-né. C’est très beau... 

 

  

 Frères et sœurs, 

 

La lettre aux Hébreux évoqua ce grand mouvement de Dieu qui vient à notre rencontre... 

 

L’Evangile nous a mis devant les yeux les premiers km sur terre du Fils de Dieu fait homme, porté par sa 

Mère allant de Nazareth à Aïn Karim, petit village montagneux de Judée où habitaient Zacharie et Elisabeth. 

Il y aura ensuite les 150 km qui conduiront Notre Dame accompagné de Saint Joseph de Nazareth à 

Bethléem...  

Puis il y aura tous ces trajets que Jésus fera ensuite durant sa vie publique...  

Tout cela pour nous rejoindre enfin à travers les pas de ceux qui nous portent le Christ, en particulier les 

prêtres grâce au Sacrement de L’Eucharistie... 

 

Comme le disait un astronaute américain, James Irwin : Le plus important, ce n'est pas que l'homme ait 

marché sur la lune, mais que Dieu ait marché sur la terre en la personne de Jésus Christ. 

 

Alors à propos d’astronaute, permettez-moi maintenant de vous lire ce texte lumineux du Père Daniel Ange 

sur ces mois qui s’écoulèrent entre la page d’Evangile de ce Dimanche et celle de celui de la nativité que 

nous entendrons jeudi... Je sais que le temps s’écoule... et que l’on est peut-être pressé d’avancer dans la 

liturgie... mais au vu du temps mis par Dieu pour nous rejoindre, qu’est-ce que 20 minutes pour essayer de le 

rejoindre !!! 

 

Voici donc notre Dieu - nous dit le Père Daniel Ange - Voici donc notre Dieu sur cet étonnant itinéraire qui fait de lui un 

cosmonaute naviguant au cœur de notre cosmos!  



Le 13 avril, au dix-huitième jour, il a 2 millimètres: la taille ... d'un grain de blé ! Et voici : son cœur, le cœur de Dieu commence à 
battre. Le premier organe que nous voyons sur une échographie est ce petit muscle encore tout ouvert: le cœur, dont on commence 
déjà à surprendre les palpitations au dix-huitième jour. Toute la vie de Dieu sur terre commence avec un cœur ouvert. Elle se 
terminera avec un cœur à nouveau et à jamais ouvert (Jn 19, 34).  

Le 21 avril. On discerne déjà ses bras - qui un jour dessineront entre terre et ciel le signe indélébile de l'Alliance -, et le 23, c'est au 
tour des jambes d'apparaître - qui, un jour, vont parcourir Galilée et Judée.  

Le 25 avril. Au trentième jour, on surprend ce germe divin dans son petit monde intérieur si paisible. Il ne mesure encore qu'un cen-
timètre (10 000 fois l'œuf fécondé). Et c'est... Dieu!  

Début mai. Les yeux s'ébauchent et les lèvres se dessinent. Ces yeux qui un jour répandront la lumière du ciel, ces lèvres qui clameront 
la vérité (Mt 5). Et c'est... Dieu!  

Le 15 mai. Au cinquantième jour, ses mains semblent de petites fleurs, on peut même y discerner des empreintes digitales uniques au 
monde. Ces mains qui un jour travailleront le bois et se poseront sur les malades ... Et c'est. .. Dieu!  

Le 31 mai. Aux ultrasons, on pourrait déjà entendre battre son petit cœur à 65 pulsations minute. Ce cœur qui ne cessera d'aimer, 
jusqu'à en être un jour brisé. Et c'est... Dieu!  

Début juin. Commencent l'ossification du squelette et le tissage des muscles. Bien à l'abri dans son nid, relié à l'usine placentaire par 
son cordon ombilical, il se redresse. Il mesure 3 centimètres et pèse 11 grammes, moins que deux pages d’un livre! Et c'est ... Dieu!  

En deux mois, énorme tâche pour ce petit être qui a ébauché tous ses organes. Reste le travail de fignolage.  

Le 10 juin. En pointillé sur ses petits pieds, on perçoit déjà les empreintes des orteils. Et c'est... Dieu!  

Mi-juin. S'il est caressé sur le front, il se met à tourner la tête. Et les mains déjà de bouger ... Et c'est ... Dieu!  

Fin juin. 10 centimètres et 45 grammes. Ses cordes vocales, ses mains sont formées. Ainsi que ses petites paupières qui vont rester 
fermées encore six mois. Son sexe apparaît: ce sera un garçon! Et c'est. .. Dieu!  

Fin juillet. Tout est terminé: les doigts, les phalanges, les ongles, les yeux, les paupières, les poils, la fente de l'oreille.  

Début août. Il perçoit les sons extérieurs. Les premiers cheveux commencent à pousser. Il se met à bouger faiblement. Le cœur bat très 
vite. Sous la peau, les petits vaisseaux transportent le sang à un rythme accéléré. Et c'est... Dieu!  

Fin août. Marie ressent enfin en elle les mouvements de son enfant. Il s'exerce à la déglutition. Les poumons s'entraînent à la vie 
aérienne. Il mesure maintenant 25 centimètres et pèse 500 grammes. Et c'est... Dieu!  

Fin septembre. Drapé dans ses voiles diaphanes, il dort 16 à 20 heures par jour. Ou bien il suce son pouce et semble nager dans sa 
bulle. Et c'est. .. Dieu! Oui, Dieu qui suce son pouce dans le sein d'une femme!  

Fin octobre. Il mesure 31 centimètres et pèse 1 kg. C'est l'aube des sens.  

Novembre. Il se fait une beauté: ses rides s'effacent. La peau devient rose clair. Son fin duvet disparaît peu à peu. Les poumons se 
perfectionnent. Mais le crâne n'est pas encore complètement ossifié. Et c'est. .. Dieu!  

Mi-décembre. Tête en bas, bras et jambes repliés sur son ventre, Dieu s'apprête à plonger hors du nid maternel. ..  

Enfin, enfin, il est temps, après ces mois qui filent si vite et en même temps qui paraissent si longs ...  

Mais avant d'arriver à Bethléem, avant la nuit de Noël, dis-moi, voudrais-tu vraiment d'un autre Dieu? De ce Dieu-là, n'es-tu pas 
content, fier, heureux?  

Et je voudrais ajouter : Et n’es-tu pas heureux d’aimer et prier Marie en qui s’est formé ton Rédempteur et 

Sauveur, Ton Dieu venu à ta rencontre après un si beau et long voyage... 

 

Que l’Amour de Dieu pour nous est grand !... 

 Que Notre Dame est belle... oui, Comment avons-nous ce bonheur que la mère de notre Seigneur 

vienne jusqu’à nous. 

  Oui, Sainte Marie “Tu es bénie entre toute les femmes, et le fruit de tes entrailles est béni”...  AMEN 



PRIERE UNIVERSELLE 
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Nous souvenant que le bienheureux Pape Paul VI proclama la Vierge Marie Mère de 

l’Eglise lors du Concile Vatican II, prions pour l’Eglise en ce Jubilé de la Miséricorde. 

Supplions Notre Seigneur d’aider les membres de son Eglise à accueillir avec joie Notre 

Dame « portant celui qui porte tout », comme le firent Sainte Elisabeth, saint Zacharie 

et saint Jean Baptiste. 

 

 

 

Prions pour les rois et chefs d’état.  

Nous souvenant que le Verbe s’est fait chair dans le sein de Marie et y demeura 9 mois, 

prions pour qu’ils œuvrent afin que la législation de leurs pays respectent toute vie 

humaine de sa conception à la mort naturelle. Demandons lui la grâce que l’Evangile de 

la vie soit entendu ! 

 

 

Prions pour tous ceux qui souffrent de maladie, de vieillesse, de solitude, pour tous ceux 

qui sont éprouvés dans leur travail ou dans leur vie familiale.  

Demandons au Seigneur de soutenir ceux et celles qui vont les visiter en son nom ces 

jours-ci. Que ces rencontres de Noël soient des épiphanies de sa présence et de son 

amour ! 

 

 

Prions enfin les uns pour les autres. 

Nous émerveillant pour tout ce que Dieu fait pour venir à notre rencontre, demandons 

Lui la grâce de savoir ouvrir nos cœurs à sa venue avec l’aide de Notre Dame. 


